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•• Œ'1T i/.rZ CU~1L CCüR.:3 DU NOIS DE JANVIER

- A L'ORDRE DE; :;:J-. DIVISIOn - Jous-Lieutenant Aimk\.Ut:R

- A L' OlIDRE DE_ LI~j3...:.tIGADE- 1° Classe DONIN
üergent COIGlITET

- i-l. l' O@!.~p'(j_1UGnI..:;~iT Capor-al. harki BBNJIDID
Caporal harki BENZRARA
Harki l'JÀlŒ,jOUBI
Chasseur BATS
Chasseux ICllli;:iPILLB
Harki ilOUAG
Chasseur VITRAC

Capitaine BGCIe affecté à la 2/14
Sous-1ieut8nro1t SALL8 affecté à la C.C.A.S.
Sous-Lieutena:n.t lUC:t-lt':"1Daffecté à la 3/14
Soua-Lf.eu'tenarrt DROCOURT détaché à la 2/14
Sous-dd.out ennrrt llil..RSA'l' affecté à la C.C . .d.ù •

.'-1spirailt C.t\NlUCCIONI affecté à la 4/14
Adjudél.l1t-cl'lef BONl~AUIJaffecté à la C. C.A.S.
Sergent-he,joT W-\.'l'OlfrUER affecté à la 3/14

- DEPliHTS ------
Le 8ergent-maj or i·îElft;T quitte le Bataillon pour l' E.H.N. de Chamonix.
Sergent-chef SOULAH : fin de contrat.

A la distinction de 1° Classe: les Chasseurs -

DOllIN
ROYBR
GILillS
Al'{iARA
PH1uUPOU
filEYNADIER
ROUSIES
DElOR
GOS

KLAIl'Œ
BOUZIDI
PEREZ
PHARAl10~1)
BAS
DAVID
VITRAC
A13DBSSŒI!I

Cf-LENDRIN
OUJ3J...HA
NOB;L
V~i.Ih1fE
GAILLAC
VIAlJ-;..
BO'iJZINAC
VJ~N'l'UHI
POPL.:-\.\-lSKI

~NMID
CORNEILLE
AFKIR
~·.:IOTO

j'Ù';YER
BOI'Ü~AL'..' 1 ~

lŒHSIl-IACIŒR
COlIDOf:1l!iR

.•..
Au grade de caporal, les chasseurs:' .AllDUlN

l·JILLARD
PELLl GRIIH

}j'OHRAT
HAILHOL
DUBOIS

"

CROCHE
BERTOIA
SCII'Jù1Z
l<~lli"'URY
GROSSO
BODIN
GRAND
FtfERTAS

CF..ARP-E
VASSEL
DOUH.1'.IRON



- Au grade de caporal-chef, les capora1L~:
GBAVBLE;;.U
JALBY
Bd,HUSSA

Note du Président de '1 1 Lmicale
des 14° et 54° B.C.A.

Officiers, Sous-Officiers, caporaux, clairons et Chasseurs du 14° B.e.A.
le Président de l l liIllicale. vous salue.

Lorsque vous serez rendus à la vie civile, CJ.U.eLyesoit votre métier,et
quelque soit votre domicile, vous devez vous affilier à l'Anicale des élnciens du 14°
car nous comptons sur vous pour prendre la relève, et rajeunir 1 1Jü:Jical c • Il ne faut
pas ,:.ue le glorieUx fanion de la Grande Guerre soit relèguè Aux Invalides, il vous.'
appartient de le garder.

A l'Amicale, tous les grades sont représentés, depuis Colonel jusque Chas
seur de 2° Classe, mais pas de hiérarchie, car nous sommes tous camarades.

Un jour par an, nous nous réunissons en assemblée géné ral.e dans une ville
dé terraânée , Cette année le 3 l'lai notre assemblée aura lieu à i'Iontelirùar: depôt d'une
gerbe au monument aux morts de la ville, service religieux à la mémoire de tous nos
morts, conférence, banQuet.

Le siège de 11Amicale est à GR8NOBLE,parceque Grenoble est la capitale
des Chasseurs Alpins, et è.'est à Grenoble Clu'ezist8 le monument Il Ji LA GLOIRB DES
DIABLBSBlEUS H

Jusqu'à présent aUCtUllibéré du I4ème en Algérie ne s'est fait inscrire
à l'ArnicéÛe; mais nous comptons sur vous. Renseignez-vous en mécz-i.vant r

I-Ionsieur PONCET
Président de l l lilllicale des Anciens des 14° et 54° :G.C.i;..
EYBbNS ( Isère )

Ou au seCTétaire de l'ilinicale:

I-Ionsieur GUIGUET
2 Cours Jean-Jaurés à GMTOBLE( Isère)

VIVELE 14° VIVE L' AlU CAl;E

Le Président: PONCET.



;.~propvs de 110rcionnance du 4 lévrier 59 sur le nar-iage .iusulraan•••

Tl T -.- ':'1 [!r l ~'t ..,,', t'LJ. ci lx ~ bÛf" 1:1fil Y!1-'i'f ~,..il., ,,'(LI. ~l\j,jt/

t1-.. l'-O-{\,l':,.H t;~ 1. ,1 ,1 ,;:,
\;'1 ","' t.;1 ~:1.: ..
'l../ J / \.:.::. \::__ ·i -'

Je veux parler de la feEIJ.GnusuInane ,
Vous voyez les vieilles, ployées souv0nt sous ~es~gots énornes de brrolchages qui
semb Lerrt une f'oz-ê t en narche . /~ ..-"._- --"""
Hais les jeunes? Cormen t sont-elles faites ? \.

. l!o~s.2i:.,erions les vo~r. ~s vo~les. P~:lI'/.J,c=:_plaitirdes yeux, s t errtcnd•••
Le v i.de f'érri.rriride notre Quart~er n ' exaspere. - ~' ',-:., \
Ce~tes il f'rut un peu na t.r-anq . ité. ~1Zl'~~ .., ,~~~~ là, au i~iOlrs{la paix ••• pas d'lüs-
tOlres •• '" =. .• ::, •••_ •.•- .•---- .•••,-'-~, \

No.is un pc.ysS€:' ou un villa~~/ sans ~01..u:e~_fèIJLlesa-·t':.:.n~e v.;i-e?
Et comaent péné t.rcr un peup.l.o' ,I3MScO~a:L.;tre::.sestennes ? . i '.
Il y a ici cohabi tat ion de dhyx COL1D~àutés;:.mai:i..pà~CDJJ1ÎJéll€t.rd~ion.( 2.U sens le
plus couplet C:ll terne) D,écc~spire pOl~tont à l'uni té du Pa;>p. ':, '\
Pourquoi cet état de choseé? ill tient' es serrt.i.e.Ll.e.terrt à la! çonc\iilion inférj.euro .Q-,~ns
laquelle ost uai.rrtenu la fe1e ï:,-.usultléù'1e. Ii: \

En uat i.èrc 'mh'illonialo /16/ drvi t D~SÜl=nost profondéf1"ï: difi~~~nt du nôtre.
Sur t r-oi.s po i.nt s l1otaLli-y'nV-,. ... i!'. \ '.

Il / ' '~, \\,' \ \.

lG droit de ,u. ,jebr ~ 9u de contrain{to :pat\:>rnelle quf./p~,<TIùetau. 'iPè~'c; de uar-i.er ses
elifants nineurs srulS Aeur consenteDent.~s filles y r€stent SdL~l~sestent ~u.lollGS
n' ont ~as été éu,:>l1ii~éespar un jpre~ier D\;' Lage , rf;s ,brrringes dfbpubères sont ,2S-
sez f'réquorrts , /. ;' "'! ' \ t,(,~ ,\' ,
la polyg-2I.lie, ql.~,"p~ruet à l'lfc.ne d.' av.oir à . é(- f.o~uatre éPolses\ Légi, t:i.Iles et
autant de concubf.neè, esclave:;? qui i1! peu\ en no 0" j 1.

. ~"'l~9it i conne une fer~le cput~ cher (:)/1 le ,noubre des ,oly~es a beau-
coup d.irri.nué ( ~' 8i1 1890 a C';b~~d ~:'lU.:L ). ,:,' "..-~) , _--;7

10. répudÜètiŒ'l UlÜÜlt'&.::pJ~ p8~ au L~i sans 8;ti't.:rQ...I~r q~' S0l1b011p.Lais'ir et
SMS autre f'orrial.L té quo'lliPron()~afi'Orr\F~mfLJ)hnulG. CIest là le véritable né-
au de 10. f'arriLl.o nusu.lnane , Seule lé'. néceaai té de verser Ul10dot à chaque nouveau
mar-Lagene t un frain au désir do changement (bi<m connu) des honnes •••

l-\.joutez à ceLa que dès qu'elle ost nubile la fe;~Je ne peut plus se nont ror-
le visage découvert à d'autres l10Ll1 1esqu'à sas proches parents, et c~u1 elle n'est plus
li bre de sortir à. l'extériGur du logis. ]:';n outre la :')ociété nusu.Inane réserve une é-
xistence séparée eux ~'108neSet aux f'ennes , La fe::JDE:p.Lacéo cons tat.ncrrt 0:;,1tutelle
conserve une âne d' enf'ant st ne s'épanouit pas. ,:.,110ni est qu 1 objet cie contrat et
pour-voyeuse d'eyuC'"l'lts. Ï.J'6pouse do i t être féconde ot discrète. ':;llc vit 2U rythne de
sa grOSSGSSOonnu01le.

Bête 2. pl2.isir jalous8Ll0ilt r-ocLuse Lor-eque l.Lc est jeune, bête de S0:!:20

lorsqulelle est vieille •••

L'oslJece de II honte: cond i.t.i.onnéo II (lé'. hi.chna}" dnris Laquo l.Lo vit lé).f'onne
paralyse seo ruppor-ts avec l'l10Lil.18vi; élV8C10.vic publ.Lque qui l'environna. Certos 10.
cr-ai.rrtc de sc voir répl.'.clier par lu nâ.Lo jaloux y joue un grélll,drôle. i:ms il y entre
aussi beaucoup de confer, ri sno , de peur du qu 'on cliro.-t-on, et UÔ:18 une cortui.ne par-t
de pudeur. Sc Lrd.sacr voir <:lUX hO:.1[1oSrestE; oncore chez olle 10.uar-quc ci.'une fille



do L':J.UVo.iS'"vi,c . Co::-::~ de sortir S~J1S chaperon ou do retr01.lss8r sa robe cu C~CSSU3
de: la cheville pour ~lOS ~5i'::nd:::lères ( Si colles-ci voyai.en t leurs pc t i tes fill es
t.ourbi.LIorrn.r 1)11 C~l,'?-C~lC'.-C~lO.! •.. )

Une évo.lu tiŒl S' L1pOSG ici auss i ,

Sous ·:):;:'~..;t\.J:d8 de rcsnac te r une ci vi.Li.sat i on (qu' (:)11(:; SiWC~ 't sclérosée et
r) - -r t tr;...t-' ',.r lcondaanée le, .:.:'r~"~'.ce c.. rcccept8 trop long e: .ps ce e ca (lü CllOSGr.1GCll8Va_aux COE-

séquences d6sc.st~'0US8S. L1C: ir0ctew.:;nt $ ccr tes , son influence fut cons i.dér-abf.e • :';;n
pLaçrcrt l'i.lg-éric d2113 L. circuit écononi.quo GOder118 et 0:1 r.:Spo..ndant sos Ldécs li-
bé ra.Los , (;11(; t: rendu Lnsuppor-tab.le s Les vieilles cont.rruntes nusulr: mes. L-:; Cadre
p:J.tri2.rc'J.l -c:c:::.:li·ciŒ1.:1dc:s-c peu ci. peu disloqué, des ~·0ncl.gi.lSil1è.:..:pel1d::1.!ltsS8 f'oz--
l..:'8nt. lu1is cc ~.1. i 8D-G -:·)E'~S suf'f i.anut ,

~Tl'J?Cu 2·~un.. v~1"'it:'.~)18sC·Jl~.lôis2tion9 2~ l~~ fr:;ql~::"':i.ltQtio11 de c-.j~-d;~~GSSOci2.P::
(1.' ~d1.lC.:':L..Oll .~,-'::c·cl~,:. }..,. '3'_'~)P:"""'~Si0i1 C',c L:. clccœ3t:.."ation, a uno ég2.1it0 civile .iri-
di spc ..:,s3.-:)1t;;,:.cout progrès eoc ir-L.

,-,8 fil:'..,]:]vi.enno.rc :"ClÜèt(:~1CGlt .i l' éco.lc . .ious ""."1 avons aut arrt ("~u,;de gB"-
çons dcns noe C~_:J.SS";S ~_i=-i t~:.i.i.."'Gs•••

Pour les co_,-c:;:'-';s30ci:~"c~~fÔ:·.~irür:.s :ClOUSn ' :::'VŒ1SiY'.G encore h'OlWé jusqu'ici los ;:0.-

illI.1o..tric<.;s I1UCC:3S,-.il·\JS è.:":::\:3D.otr8 ~,:.u~~rti\...J."',i :cl:1CU:COU ..sonent •••

Les f'o;; :os, r8-cic0:.:'..tt;:8 Dll d.ibu t , 88 oouscul.ai o.rt pIus do 300 d La SJ~1CO

de Ci11z.;r.12 "io!)cLO~~~-Ld~~irGql.11..0 110V.8 12tlT r(~sCr,ro:'ls à C011.BJ~3; avec f i.Ins 2'Xfl.b(;s et fI'L."j:l-

çai.s •••

bt voici :!ci~.__co:"!.~"ri:; lt·'.~~!,",-orr.lGdu L:(-...ri2..g0 .rusuL. :":'1. ~llG [!. SC!.i."lS dou.te
bcaucoup ,

... ,
8C.!.1~~ppU a

J;l: ..J est j):',sscSo L.. i~ .D'~vrie:r dcrn ior , p~~r ,i le flot d' orclO~G~~lC\Ô.Sdu C;ou-
vcrncne.rt c.v::-,~~-cl' ex..1ir~:Gion de S0S pouvoirs l-.:isisl',tifs spéci aux.

C;)·c-co o:''"(:'.cn.n':~ccc (;:.;C .,' 'ibou't i.scer. ..-é~lt de tr;~v::u..G ,:atrbyris :: L-. del.:èi1c:.U du
Général do G,:\1.Ü::'ud'-l)1.~i8 pJ:u.si\.J1.U"sois, pour rz),:,o;dre .iux voeux 0X)rj ..uus c~...:f'açon
do plus ,-"Cl.;Jl1.:;J)l';;S;3~~'-"C8p,~.rdi v.rrs ,-:ili ....ux d~ L:. popul.at i on d ' Algurie (C\O~lt )11.'.-
s i cura f'c.. ~.:s,·;..:3Ul:.,::'::'~8:Jd" CŒL.w3)] .if i.n (~i_V~ l.c, s i tuat i on dc;s f'e ..:.L'US. :'Js-J.l'--;·'.os
soi t : ,i01..lJ: ....l1~·.)·G,;:~; .ux c. ::':'2:2;,C8Sde no t re tel .ps , ~~'--'G-ot.,v;;rne;·::JI1t0. pr-i.s l'avis de
'p..;rsOll11,~li·;;(i8,) :i,.!.'2i.!-G0S:,).:,r,i Lc.s chefs r(;liGi~1.'x ....t los juriste::s d., L' Isl;:TI '::-.fin
de s' ClS;;UT01' :.,,' .:o.UC1.'·18 c>.ttoi:lt", .1' ost por-tée 2.t'X j.Jrii1ci pcs do l' r e l i ri.or .•..

Lus di.spos i. tiŒ1S
,
a:

L' 6C~18..:!.c- (~~;J CŒ1SUl1tC::..lblts doi t avoir Li ou , 80\.1.Speine 0..8 : iu.l J..ité, on
prés-'::clCG d: c.Lu:: -co-lOi:l8 ; "'.j"U~~s-..:t (1'11.1(. aucor-i. té )ubliquo: of'f'Lc.i or-
et,--, l'ô-L.c civil kl-Ù. peut ~trc : .usu.l: ..i.ü) ou C.::.di.



fixer un hage u.i.ni.nunpour contracter LW1:'iqge•

18 EUl.S pour l' hoono, 15 ans pour la f'enno ,

interdire la dissolution du Do.rip.ge2.utroDeD;._t_~~"parune d8cision
de justice, qui se prononce sur la garde des cnf'ant s et les Lnden-
nités ou pensions aliLlentaires.

Ces nesurcs seront app'l.i.quées progre asavonent , pDX ocape et pal' regi on, car cette
refonte révolutionnaire des structures fauiliales -crad.i-cionnelles Ile peut se fai-
re du jour au lendeLlain.

I.:lles ne portent pas atteinte à la loi Cor'arri.que, cI~Üdououro dans son intégrali-
té cm t.ant quo loi religieusE;. l-lais el.Les s' at t aque.rt à des coutunes retrog'Tades
qui n'ont rien à voir avec les onse.i.gnenent S du Prophèto , qu' cLlos enfreignent et
déforo.ent. Citons SeU1Gi:18LltCOiJl',lOoxenpl.o ces trois par ol.es de liahone'tt

11 Ln femne ne peut être donnée en rl~U'iagequ'avec son cOl1sontouent 11

11 Que Dieu naudasse quiconque répudie la f'orme, pour le seul not If de
plaisir 11

11 Dieu ne hait rien, plus quo le divorce.

Il faut bien r8L1arquer, d'ailleurs, quo 18 L1o.l~io.ge!2USUll1211était un
acte purenent civil, où. la roligion n'intervenait quo pour fixer les règles de
droit et où les conditions de fome 0-'caient réduites ;'.U u.i.nirrun, Les fêtes du
uar-i.age n'ont aucun caractère religieux.

L!application à tous 10s Françai.s de le. nône loi ci vile connune rie pout
.en aucune façon liui ter les cr oyants dans l' cxer-c.ice de Leur-s pratiques religieu-
ses. 8n quoi cole. gênera-t-il un uuou.lmande faire céLobrcr 8011 uni on par un offi-
cier d':t<.;ta.tCivil pour ensuite la faire consacrer selon los rites de sa religion,
CŒDOle font les Chrétiens et les Israëli tes ?

Los plus fortes réactions viendront probabl.cnorrt de La nagi.str-aturo mu-,
su.lnane actuelle (le Cadi, à la fois juge et notire) do.rt qucl.quce représentants
ont déjà sou.ligné que la nouvel Le loi porte atteinte à leurs prérogatives •••

Cette loi est une contrainte, certes. l-his olle répond aussi à Ul18 évo-
lution nor-alo et sociale déjà bien anor-cee• .811eStait juridiquc!Jont nécessaire.

IvInisen Algérie, COIlDeen Prance , et COL:l.lO dans tous los pays du nonde,
L' énanc.i.patdon de la f'otmo est conditionnée surtout par , con indopondance écono-
niclue. Il inporte donc non pas de 16gifcrer souLenerrt à son profit, Dais de l'ins-
truire et de lui offrir des carrières v':l.riées, pmu' cy' elle pl'isS8 échappez-à la
tyrannie versatile du Bâle, dont sa subei sbance dépend trop étroi +enent •

*

** o **



L'OUC0cipation de la f8r~8 algérienne est donc en unrcne. Pour en neSlu~er toute
l'inportance, réfléchissez à tout ce qui en dépendr

L' interpénétration des 2 Cconunautéo f'r-ançai ses d 'Algérie.

l'évolution du pays cu rythne des techniques Uodoll1es.

le ro~ontisseuel1t d"une prolifération inquiétante.

Et,SOlS doute la peix plus vite retrouvée •••

Car c'est par la t'erme que lIon tient L' hOrJD8. 10 népris professé P[lX l'
hOiJUC à son ondr-ci.t est plus e.ffecté que rGel, et 11 épouse ::':'USUlr.:.é.'l10jouit dans
son nénago de plus d' autorité 'lu!on ne serait tenté do 10 croire. Les exenpl.es
abonden t.

Le.Prance a trop Longtenps négligé, dans La conquête psychologique des
coeurs [;'~gél~iGns,la ie[1I18HusuL13..."'lO... recluse, inaccessible, .i.nconnue , nai s
eouvcraâne ,

-:-:-:-:-:-:-:-:-:-~-:-

Du C}18fdo Bataillon VSR,NT, ancien Chef de Corps.

Je vous rencrc ie pour le journal de liaison que j' ci bi.en reçu et qui
n'a fort intcrcssé d'autant ;U8 clest uno belle réalisation d 1 lljpression •••
C'est trés volontiors que j' essaierei de contribuer par an prose au journal le
Il Dauphin ".

Je ,.le r2.pp.:;]O au bon souvem r do tous et de chacun,

Du Préai.dcrrt Paul. HE1SER, président de l'iiDicale des Diables Bl.eus, 3trasool'.rg.

JI étais Œ1C1.1ê.l1tédl avoir des nouve.Llcs de non ancien batrd Llon, auquel
je z-cste trGs 2.ttélché. Du rès-ce, nu norrent de le. r-oconsti tu.tion du 14°, j 1 ai of-
fert le fanion do la 4° Coupagm,e , la ;:.~ienno.

_*_*_*_'k_*_*_-y'-_·)<_*_*_*_*_*_*_



Pour compléter les grandes lignes du projet de construction du bar-
rage sur 1'oued Bou-Namousaa, il faut maintenant s'intéresser spécialement à la réali-
sation de la digue en terre au sujet de laquelle nous avons donné quelques chiffres
d&~s le premier bulletin.

Nous les rappelons rapidement:
1.350.000 m ,c , de matériaux à mettre en place suivant un profil tra-

pézoïdal dont la grande base aura 250 m. de largeur
la petite 12 m.

et 50 m. de hauteur
longueur en crète 650 m. environ.

If!oublions pas d t ai.Ll.eurs que le projet prévoit 1-1:1noyau de terres
fines, Lmperméab'Ie , placé au centre de la digue, (luiaura lui aussi 10.forme d'un tra-
pèze de 35 ffi. de largeur à la base et 8,00 m. au sommet et qui sera contrebuté par la
masse des ' recharges' composées de galets de sable argileux •

o
00 00

La galerie de dérivation est donc en fonction.

L'eau de l'oued, arrêtée par un batardeau en t::::.:rc .:::;ty cngouf'f'roet···
cort à la station de jaugeage actuelle, laissant à sec l'emplacenont du barrage.

On peut alors attaquer les travaux de décapement des fondations.

Ce travail consistera dans l'enlèvemont, sur deu.:~ou trois mètres
el 1 épaisseur et sur taute l'emprise de la di.gue , des éboulis composés de blocs de grès
Gl1rObés d'argile, qui sur 5 à 10 m. d'épaisseur, recouvrent le schiste en place, lequel
constitue l'assise de l'ouvragB et de la cuv~tte. Au milieu, sur les 35 fi. de largeur

.du noyau, on elllèvera même tous ces éboulis et une certaine épaisseur de schiste décom.
posé pour accrocher ce noyau au schiste sain de telle sorte que CGt ensemble fonne un
tout bien lié et puisse retenir, sans crainte pour l'avenir, les 170 raillions de mètres
cubes de la réserve.

Voyons donc les matériaux qui vont p8I!âettre d'arriver à ce résultat.

Dans la basse plaine et en particulier dans la boucle de l'oued, au-
dessus du schiste en place, se sont dépOsées des alluvions de toutes sortes que les
eaux d'amont emportaient dans leur écoulement rapide mais qui ont trouvé là lUle zone
d'épro1dage au cours du ralentissement créé par cette cuvette, à l'entrée des gorges,
avant QUG l'écoulement ne reprelli1ede la vitesse jusqu'à la pl2ine de COMBES.
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On rencontre donc une couche importante de galets de toutes dimen-
sions jusqu'à 60 cm., enrobés de sable plus ou moins fin et plus ou moins argileux,
lit qui peut atteindre 6 2, 7 mètres d'épaisseur et qui est généralement recouvert d'
une couche de terre fine, d'épaisseur trés variable mais pouvant atteindre plusieurs
mètres, dont la composition en sable et argile permet la constitution du noyau.

Aprés avoir raclé 40 à 50 cm. de terre cultivée relxfermant des ra-
cines de toutes sortes, impropre à la confection du noyau et par suito destinée à la
décharge, les scrapors vont enlever les terres fines qui seront déposées à l'emplace-
ment préparé, l~pandues par couches de 15 à 20 cm. au moyen de bulldozers puis ~-
J?actées c'est à dire tassées, serrées au maximum par les passages répétés de rou-
lee~lX à pieds de mouton ou de rouleaux à pneus, qui en feront ~U1epate épaisse, den-
se, imperméable.

Ces terres enlevées, les alluvions caillouteuses seront mises à nu
et exploitées au moyen de pelles ou de draglines, qui charger-ont des cami.ons spéciaux
se vidant par le fond, lesquels déposeront leurs matérn aux à l'amont et à l'aval du
noyau sous fonne de cordons.

Etalés onsuite par les bulldozers en couches de 30 à 40 cm. et com-
pac té s égal.enerrt par rouleaux lourds à pnous , tirés par des h'ac-Ceurs développant au
moins 180 C.V. pour 0bteriir une marche régulière réalisant le maximum de serrage et
évitant les à-coups et quolquefois les enlisements, ces matériaux n'ont d'autre but
que de créer une n:asse qui enserre le noyau et lui évite toute dislocation.

Toutefois, il y a intérêt à mettre des alluvions aussi imperméables
que possible à l'amont tandis qu'au contraire à l'aval, on cloit r-echer-cher-celles
qui r'enf'crmcr-orrt le moins de fines ar-gi.Leuaespour que l'eau, qui réussirait encore
à traverser le noyau, puisse s'écouler librement dans les parties basses. On prévoit
même de réaliscr un filtre avec sable et gravier derrière le noyau, prolongé par un
tapis filtrru1t dans la partie basse dos recharges pour faciliter cet écoulement vers
10 pied aval du barrage.

Ajoutons que les gros galets, qui seront génants, aussi bien 'au char-
gement qu'à la nise en place, trouveront leur utilisction sur le parement amont, pour
réaliser un revètemont en pierres sèches qui protégera le massif contre le batille-
ment et les vagues ( qui peuvent dépasser un mètre ).

Et c'est ainsi, que par couches successives de 20 à 25 cm. pour les
terres fines, 40/45 cm. pour les alluvions caillouteuses, le noyau at les recharges
s'élèveront simultanément avec une tolérance d'un décalage de 2,00 D. au plus, et à
la cadence de 4 à 5 mille m. c , par jour, en deux campagnes dlété de G mois, la digue
sera construite.

On peut donc prévoir la mise en eau pour la fin do l'été 1962 c'est
à dire pO~1T les premières crues de l'oued, qui apporteront, en envisage&it simplement
une pluviomètrie moyenne, les 120 millions de N.C. d'eau qui satisferont largement
les besoins de BOHI!;et de la plaine qui s'étend à l'est.

---0000000000---
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ApTGS le d80::.:.:cquGI1exGdes t roupcs du Géréro.l de BG0RiDNT SUl~ 10. presqu 1îlo
de Sidi-Forruch, le 14 Juin 1830 ,:.u cours des Longues ermées do 10. conquête , de la
pacification et de 11 occupation progressive, eu un Dot ds 10. co.toru.sc+t on, des pos-
tes r:ili·cDiros s t Lnpl.arrterrt , des expl.cd tat Lons s'installe!1t, des vi.Ll.ages se cons-
truisent autour de s uns et des 8.utres, des villes nai.ssorrt dl [-.utres sc -C:CililSfoTIlent.

Re:pI'éstmtD.:lts des Ccc.pagnâ.e s fim:,",-cièI'es, ar-i.s tocr'ct es paysons , ouvrd.e ra dé-
portés 3lJrUS les éneubes de 1848, so.Ida'ta-co.Lons libérés p::T :Sugoo.ud, ont appor-té a-
vec eux des rions de chez eux, des nous de Prance et de 11 Histoire de Fr2':lCG peur bap-
tisor ces villo..ges et ces villes nouvelles.

Ils ont vault, cuss i , trés souvent, honorer un pcr'sonnago culè bre (et la
cour-t i aanez-i.e n ' ,;;·cclt 1)3S exclue de h;UTS intentions) un hér-os de La conquê-te un SQ-
vant , Plus t:-,:cd. 1 1 Lc'<2~1ii.listrntion sui vra cet exenpl,e , Co fu t quo.Lruef'o.i s dO'_lLl.J.G"8de
rejeter d~:s llou'oli les nOIèS d 1origi~18, p.irf'oi,e bien poé t i.quo .

Ai.ns'i., sous Loui.s-Phi.Li.ppe ml voulut honorer la for.:illo TOYcJ.O et Bugeaud
créa OP..LBJ'li,3VI11:G,tCLi.ldis que le Haréchcl Val.ée fcisd t PHILIPPi3VILU de 112.1è.cierme
Rusic.::.de ? Djei.1Cèel Chaaaouat deviendra NBiciOURSon 1844 uai.s si LUHi~ SI ;.~:.:~Ll.:..it
D01W }_:':8 -}?o=:{'i!18~.:.uZ~".; .,1;:.,::101:1 ar-abe de Ksour Ghoz.Lai.ne , qui sig;.rifie 10 rGDpéITt
des t;tcz~llos, éto..it p.lus pittoresque.

Llorigine do 10.. cl~8ntion des centres de co.l oni.sct i.on tTc..:1SpC.l'.J.it donc dans
les nŒ::!Squi, Leur ont été c.ttriou6s.

Sous 10 Second .82j)ire on distribue les nODS pre at i.gi.eux du Pro.ri.er : Ai1COlli,
RIVOLI, ;[LCi..JI., nai.s nuss i.: BK8Ri I'lLH,~I!'.Gi:;~;J·Tl-l., b:L;~~Or:?

Les a:lci(;i.1S ülsurgS s de I8AB':curont L~J;'..i['i':::iT.G,VI C"i'OR~:.:ÜGO•
•.vec Lr. 3° lléFUbliClU8 on Li.r-n SUI' les j:ioteLtux Lnd.i.cr.t our-s les :,101:18 de

ir:::~E;}{,'SVJ:LLB,GI;OHG.cS :;L.8l::':;~;C.r~.t'.U,G.t..cS'l'ON lJODl;:;';l\GU,~, J':;.:.J "'~lli:O~, P.~UL DCLfi::'..;:l.
iT' étci t-il :02..Sjuste s d'outre part quo les Fr~"lçnis cL::.::ine:'.-Gs(:'.ui avaf.ent

ï_ls.gnifiquc: 'ont servi, La PDtrie en l~gjrie f'uasorrt nuss i iLJ.'o:;,~·c.::üisés ?
Les Couvoz'nours gC:'1Gl~Cl1L"'C: JUG_~;l.uD, D.LJ.L'-L:l!O~-r'll, 'TJ.·:.L~~5 C}i.:.'J~~:lJ.L._;·I~lt, C~-.JJ~-~jY.__

et los Chcf's ~.~ili'G:,.iT(~s: Clù·mOB~~{I'9 b.C :1;.';101'<,yUSUf· •••
Les vi Ll agcs Ll~VrG~H.I""'9DJ~ i'OUC.i.ULD.1. ••. pe.l Lcirt 10 rôle hu; :~J:l 0."L~C:::..:rdin2..1

Arcl,ovôc;.UG d ' ",16er e.i 1867 et 1..:; rriyonneucnt de l' Gr .ito du Slli1.:lro...

Il sorc-i-c i:.'l>0ssi ble ct fo.stid:i eux <lo ci tOI' ot de justifier tous 18s ::'.OLlS
f'r-ançai s dos vi1l.-'.g08 et' .,J.g01·ic, :l~is :i.l ~10 ~10H8 ost pas indiff{re;l-G do savo.i.r que
non 10L1 des Li.eux où se d~r()1[J è.L"()~d; l np. (;0; ih:,.t~J do ,',i (]-j -_·G:;:,n~l:i.lJ(~.eL'::~loc~:lités
Si appc Pj_18:1-C l'lO.i.fi.1;:.~ :-";-:.C et 1.L_VJ.·~·_'L3!)~L6~_~~.Et CiI.:/G!-~J_t·:-'ll, dans l J '"'..rl·o~·;(I·i8~C-·:Cjlt de ~leli-
Zé1l1G do i -G son nor: 2:t 11: .no'i.en CQ'"'.i:,.'")j1d -mt du 4 °y,t;'j 11 on cie; ClV.S8-:'U:C'Sà.,)iocl.

D~"\i1Sj_lot~-'G i"Gf;;i01'1 du l~()~-·(1--1:;;-; L (!( I,')~-!1< '1.1 Lj noj 8} 1~~Û);"~0ost S:":'18 c.o.rto Lr, de-
f'orr.zvt i.on 30 IiC:i-"(;.l,'1: l)l;-i -;-1(:\ i 111)"; ln,~e» Bo1..1. l~ê.~·:ou.ss~:.si,':;l1ifie: clP_i IJOS~:J~'_.d..) C~0S rlOl:~_sti-
qucs ,J·C 10 Co.lone L COL..:bS fut tué à Lê pr-i.so do CŒ.iS.L',~·'1'ü;6 Ù 11 :-.1..'."(;0·:;'10 1C)7. Cette
ville :c. c',1roill'·l1:;"s sa :;.~t.l'" COllBb3 qui ne cloi t rien à 112i:wic'-:. ?:,:js:i.cl.Oè1tdu CŒ1SO:i.1.
SI il fc.l::.~.it l·e~î0.l'l,ifi.Ol'" C01'lBBS nous pr()}?os8ri(>l1S~~1 l·i~j}L...~!·_j: Los Ci;.-;'Ot;J_1QS.

·"0""·'1<::: Pat r-oi .~ . t.. . ('''\~' t 1 ) , ,Il r.r c, k a pour .r a rOI1 o.u.n l J.;..1l.J.rJ_C'3 é..c. d8: iP e.; Jrc c.c ce)_~ ne ~~,""I~·h.1..."!.8 pr.s
dllTUi.,Ol'l'.·;::'l f:'Ïc 10 C::tpit,üno iDli.FŒS qui , plus "GeTd IJo..T 1,-:'. suits rut ,:;éJl:Ul'cl, se
d i;~ I.i ";':11" J on; èL8 12 conquô te de 11..•lg~1~i8 Il i"lot::.L"mt le 12 ,..J;j /C~Ll0:t'<.. 18)) en -crc..-
vez-s.urt 1,-. Tivi:":~'i:) an ponc des 01ivic::cs où 3(;ul il eut d 80èd;c:li:c Cb:"li'::;1.::.1COTj)S à
COi:pS 1..'11,) Luc to t,.:;'~l"ïblc e t terr:lS ','"'..sem. o..dv0l~sr,-irc '"'..IJT~S1..'-'.1 co: :0.:'..(; 10:'16"et opiniZ:.-
tre H (11.:-'(':"1:'0 do i:::r01~C ,!_pposé(:~ dL'.1-1S11.'. !,"j.:l.iric).

(Voir sui, to ::tPT0'=' 11 ~rti el e sur' 1" .: (1 . c : )•....• :__ _...L - • ~\. '-'. '..J • __ • :J_
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Une fois de plus, ce 24 Janvier à 6 heuros , 1-.;i~anch se transf'ormai t en
base opéz-a ti onnel.Le; p. C. , Artillerie, hélicoptères, rien 110 illan quai t. LOGlocatai-
res de la 1° rO';'ù.I'daiellt calmement ce remue-ménage. bon pr-é text e pour sr adjuger: 48
heures do vacr nccs , COmIDŒ1tmaçonner et torrassl:;r dans un semblable mé l i-eié Lo ?
Quand VOTS10 hcur ee , tout l'effoctif di.spom bl e fort heureusement r-cnf'orcé par les
é.Lémcrrt s du la 2° out pr-i.s la route; du Soudan, l r aventure prenait un ai.r plus sér-i.euz
A 12 l1C1.1.I'OSles rX::l1IlYlOS ont porté d ' ill'gence 10 commando à la liaison :J!-'ores-cièreavec
le P.C. du Chef de Bataillon. .,îé, iSe, tout le 14 R.C.}\ débarque D. l'j. hcur es , hou-
lala. "' 17 houres , fini de jouer, CIest l'accrochage brutal inattendu à la na.iaon can-
tOllilière du Souda:n... ',;Ui donc, co matin parlait d'aller secouer' L: banani.ar? •• Ce
qu'il y a do cOTtcin c'ost quo la machine à secouer- le paleteau, olle, fonctionnait
ferme ••.•

nai s nous vivons habituellement des j ours plus proaaîques': ciment, pelle,
pioche, tôle, cailloux, un pou de nor taor , c~ui.;l'lU\:doisle P .H. histoirc d.e ne pas per-
dre la f'crne ni nous tral1sfoTI:t8Ten Compagnie du Génie. V anci.cnne ~m.i18rie est couver-
te, dVOC~Ul vigoureLL~crépis et une toilette Ù la pointure, nous y trouverons un foyer
accueillant et 2 chambras claires ot vastus , Finis les gourbis qui prétaient au rappro-
chement avec l'étable do Noël. Déjà et enfin Id douch0 fonctionne et à ciel ouvert en-
core ••• cc CJ.1Ji ~ll ost pas fait pour on dfrni.nue'r le charme les jouTs do soleil •••

HOElele Camp2 sc mot à construire. Oh cc n'est pas tout à fait de gaieté
de coeur- qU0 I.' _.djv.dant :jlJ:JTONIa entrepris une tour, mais il y met toute son activité.

ot vous savez s'il en déborde .. bwni IGS murs grimpent, gr imporrt malgré les diffi-
cultés du t8rrain des transports ut du personnel- éteTnel10s rcstricti0l1s d'effectif.

Une écolo f'oncti onne également à iSn Baraka: jeunes O'C vieux, tout le monde
se mot à l'abéced2ire •.. Voilà de la pacification efficace et réaliste. Bravo••

L..; Icr Pévr-i.or, 10 Capitaine VALLeTa cé rémord.cuaemorrttransrd s le Fanion
de la IèTc. Conpagru.o au Capitaine VI8UX,heur-eux do r-epr-endr-eL' cmbl ème de; cc/etc "Roaal.Le"
'lu 1 il COmEW.1.1dait déja on 1'lhHSIB queLques mois avant et dopui.s sa .rcf'orraz.tdon le 16 Juin
1954 d2.1.1S notre belle ville d~ Ci.fiJiffiJi:ll.Y.

~mtémt d r acti vi té guerrières ou constructi vos no suf'f'Lsorrt pas a nous satis-
fairei sport ot chasse arTivont encore à trouver un potit coin.

l<l::?,uroz-vousqu 1 il a été qucs t'i.on do disputer en f'oob-bal I une coupe inter-
Compagnies. '01811e idéo •.. Nos II vai.Ll.orrts Tcpréscnt8l1ts sont partis sans illusion à
l'iOl1.iC[S; daiS la f'or-tune doit sourire à ceLLZ:qui ne lui demandent r-icn - ( 5 à 0 ••• )
Victoire sur la 2èmc Conpagn i.e ot multiples sé Iec ta ons pour l r é qu.i.pe di; Bat ai.Ll.onj ça
s'arrose 1 et comacntv , , Le Chef iWdSbT, manager qualifié, a LÜS deux j ours pour sien
remettre.



Promupavillon de cnasso , Le 1'l.8l1ohraai.nt i.en la traai t i.on en s f adonnent
à la chasse à courre. ';;n guise de chiens courrants nous nous offrons les 'l'. 6, ':YC
Dieu s,'i t' s" ils aboi.ent fort • .i'.118zchercher ça clans 1", civiL •• La harde du 'l'effa
a laissé deux cerfs sur Le-të;rrc::..in.-,';n gentlemen, nous avons of'f'cr-t Q<;u:{cui.soote
à l'escaddllo, hCUX0UX de goût·::r pour la 18re fois du gibier qu'ils tuaient. Dé-
scrraai.a chaque patrouille aérienne COIJnl8+lCepar un bonjour Cil piqué sur le .i:~a;.lch.
N'est CGpas sympathfque de connai,tre le visage de C8UJ{ qui nous protégcnt et pou-
voir iU0ttrc un nomderrière un indicatif radio? D'ailleurs chasseurs et avia-
teurs sont foits pour s'entendre:

" 'rous deux se sont voués à l'altitude Il

il jj

P';:;TIT.83 NOUV8113S Di BOU-iIi>.iJ..i.l,lit

-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-~=-=-=-

1.0PoLoton dl -"lèves Gre.désvient do sortir. 'l'ir de nuit, à 400 uetr8s
de B01.},-~IarJa11a.SCEtinGllos , servicos de garde, de quar-t, gradés, ont tous éJcé
avortis. ~l2.1hüurcusome:1.t,le 08rgcnt l, absent 1'aprés-riÜdi l'ignore.

Le tir COIIlÉ1811ce. Notre serg.:mt bondit, s'équipe, prend son arme et se
précipite ;\ la porte. Il r.-omo.rquGalors l'air anusé ie't goguenard (18ses C8Lîéü'a-
dos. Il LD.isqu1 est-Ci) qu' il t 1 ürri ve donc. Z ? Il l>.lors dl UIl geste rügcur: 11 Les
putains dG CigO[>118S!cl Los on font du bruit, CG soir! Un do ces jom's, je u+cn
veis les buter toutes! ".

J.... Pr0:01i01~ épisode:
La ~;u.it est t-;Db~0. Tout sembl.e calme. Le Chasseur 2~ est 2.1..11:L;\).il1~es

CI est son droit le plus strict - ùalhcureuseocmt, 1", f'e.ll.agha, une fois de plus
vient harco Lcr DCU-1LJ. ••J:"1\.. C'est égal.emerrtson droit le plus strict. Dn bon Chas-
sour-, des les Iœcr:ièrcs rafales de HG, X se précipite vers le i)Oste.

B. Deuz i.èmc épiêpdo:
Uno sorrt.irioLlo aperçoit une ombre bondir dans la nuit cmdirection du

poste. Fas el'hésitation possible. Une rafale do Hi fort bien ajustée ."1' ombr-e"
disparaît •.• dons les f'ciu.Ll.écs,

C. Troisiè~l_eél?.~.sod~:
;",e tir ccsac enf i.n, lirrivéo reoarquéa de notre Chasseur. Dans la ba-

garre il 8, perdu son pant.a.Lon, Il no lui reste que le slip ot la chemi.sc, et, ma
foi. •• il avai,t pl.ongé dans les feuillées. Accueil assez froid dans sa chembréel!

LEi. Corcpagm.erpar-t en Opér-at Lon, Direction 13.nai son f'or-csci.àre du I.!EK-
FEL•.•.'\r:civée côco 101, essai préalable dos poet,.s :ra,io, pour L\ liaison avec EOU
liJj,lPlü;,. lI"üédiction! le micro du JOO fonct Lonne trés bi.cn, mais l'écouteur no veut

• J, ( n' s ) \..,' 1" t' 1ra.on 011 C;:';~1QrO D.U ~)rOpTGcommeau r i.gure • l"'lÀ a ce ~~ne lenne.



fi Z, file 0~1vi tessG au pasto, pour r auoncr le casque du 300 ". Alors
Z, fièrell1'3l1.t: ;1 C' ost inutile, Bon Li out onarrt , je peux: lui prêter le uaen", 'cout
en brandâ.ssant , 8. bout do bras ••• son casque lourd.

La CODPa.g:-UO folatre a'vec LUCIU ut Cl1lUDIlIf.6.Glle est donc' partie nu
complet avec sos deux pauvres G..r,C. Notre 118,jor, avec 10 Groupe de Comaandoncnt
6St parti en liaison SUTBON~,avec notre unique 6X6. '-iua roste-t-il à BOU-IIi-ili~H.A?
Per-sonne, lli véhi cu.Le, ni pcr-sonneLe 10 peloton se promène dons les parages do la
côte 101.

Une es taf'ct.te arrive au pas de cour-se: 11 uon Li.cut cnant , un accident
vient de S3 produire ei; direc-ti on de LA CliLlli. On réclame d' urgence la 2° Conpagnfe
sur les Li.eux ", RetoUl' rapide du pe.I ot.on ~1 BOU-F.J.;:'ii'JL\.. .

Quo f'ai.re? Pas de mol10ss,:;, on y va? Chef de convoi: notre ,.djudant de
Conpagnào . La oarabi.no on bandoulière, sur le tand-œud du scooter d8... ( n' insis ••.
tons pas! ). L' nüOU1El.l1Ce?Une iJ::1.1xphinG,S6 dirigeant sur Bône at tend ml dcuxi.èae
véhicule au controlo routier. Demi-tour, ot voici notre infirmier, avoc son maté-
riel, q~i sc ?r0:aSSG sur las coussins, (il.a trouvé la vau~lin~.plus confortable_.
quo la Jeep! ). '~l1-1021.d au r::;roupGde pr-otec ti on? quel chance! "œrlve U11 U.!l.C. du 12°
B.C•.ci.., chargé de pai.Ll.asscs . Nos Chasseurs SI.)juch,mt là-dessus, ut Œ1 avant la 2°!
Il parait ~U0 son ~rrivée fut loin do passer in~pcrçue, surtout ~u'el18 fût su~ les
lieux dans U11 tC,2pSrocors ••• commétoujours, d' ailleurs!

10 f0112.c;haost à proxini té do BOU-I-i"j:ïüHn.Il épuise Hl1 vi.eux stock do
munitions 011 d.i roc taon appr-oximat iva du. poste. Gros émoi, car , par la nêae occasion
il vérifio le bon fonctionnement dl un F .1'1. Brenn et de doux fIl. G.

Hotre Caporal Harki a reçu l'ordre, en cas d'incident de co genre, de
se porter l"apidenellt à des emplacements de combat , judicieus8nünt choisis près de
la tour Sud-Ouest. Ila.Ihcur-eusement , nos Harki.s no sont pas encore des fouclres de
guerre, bi.on 2,U con.traire. Dès les prcsri.èr-es rafales, ils net tent ou prat i.que la
leçon du IJatil1: 10 .rampcr et le plat-ventre... sous les chal i ts , Ordrcs , menaces J

rien no les decide. Colère du Caporal: coup do semonce dans la pièce. Nos hOUles
se préca.pt tcnt .imméd'ia+euerrt d 10UTSonpl aconent s , C'est alors quo l'un d t eux apcr=
çoit X ••• ( Voir paragraphe II ).

DEPl.RTS-

Au cours dunc prise d' armes 10 Idoutcnant PROUSTa re:ilis' QU Chef' de
Corps 10 fanion do la Compagnie qu 1 il conmandai.t depuis 10 mof.s ,

lo Sergcmt-Chof kCrtOIX vi.ont d ' 0tre l.iuté à la C.C..1•• S. où il rempli ~
les f'onct Lons ( Oh combicn préca.euses! ) d0 Vagucaeet re ,

10 SorgGnt-Chef Blill.AT.li.UD,qiri. jusqu'alors fie,urni t sur Les controles de
l'Uni té coup te mai.ntonant à la C.C.ù.S., mais sort toujours à la D"ûi Brigade.

1~RRIVBES-

Retour du Capi.taine B8CKreprenant ~ aprés un petit séjour au IJo B.C.L.
le Commandementde son ancienno Unité.

Kœollo;yc touj ours dans l' art du camouf'Lage, c ' est couvert de Laur-i.er-s
que 10 Sorg8nt-Chef IlliRLEnous est revenu du 3tagc I3.i~.L,



11
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Il Y a plus d'un an la Compagni,equittait BüU-l,L.J.iOUSSiI.pour le " Havre
de repos d 1 ~:.r8Daouy". Déjà chacun .imag iriai.t je ne sais que L Belvédère 7 des je..rdins :! '

à la f'z-ançaâ.sodi;:,nes du chateau de Vi11andry , la fin des opérations ••• mais la réa-
li té si 0110 dépasse pai'fois la fiction, était cat tc fois loin du rêve , Sortis maî-
tros os Bl.ockaus do BOU-IJlll'lOU.:i.::lA,il nous fallait continuer d' hŒ10r8r ce "t;itre et
le f'arni.orrtc espéré se passa plus prosaÎ'.:',u8ucmt, pelles et piOCJ1GSen main: Nous
l'OCOLlElellCions.

L,-;tonps a passé. Les toits des bLockaus sont Ei2.iùt~méU.1tflouris (seul
rappel du Belvédèr o rêvé) et au cours de deux visites nocturnes nous on avons '--'.ppré-
cié l'efficacité.

Cependant La Conpagni.e n ' 8St pas 0ntre::pris0 de Constructions nai,s plutôt
".ssocü:.tion do il CC.3tors Ii, tels C8S f'onct i.onnai.r-es d", 40 hou re s qui, le d irianche
dé Laiascrrt leurs canchettes de Ius tr-rno pour La t.rue l.l.e et 18 pava Llon de Leur-s rê-
ves.

La 3° COllpo.gnieest avant tout opérationnelle. La tâche est souvent rude
et le cz-apahut quotidien est monnai,e courante. gais ce contact quasi pcruanent sur
le torrcin forCô'osolidement l' esprit ét l'uni té de la Conpagrri e ,

La section lliCHiJID (1ère section, uéri te son nom) gourde en bandou.l.i.ère
la section DUC:WS(la 2 'toujour-s première), nez L~Uve.rt , la section DRi:.! (la 3, aux
yeux n' 2, lX1SfrOid) 1 noust.ache CJ1bataille et le Sergent iiAdEOUDavec sa fidèle Har-
ka apprécient plus souvent les vivres conditionnées et la tièdour BL10lli~slli1te de
la norvégienne que los agapes du SIl'iON'S l{ôtel et du S!:.R:1i~U'S Pa'Lace •• Dis cela n'
altère p2.S la bonne hUL1GU.r.On dit souvent "les maux s'cnvolcmt, los aic;ris restent"
c'est f'aux, et 10 souvenir do nos périples dans le djob0-1 na jDL:8is développé que
le regret de ne pas les reCOLlIlencer.

').'i n'oS. prêté uno JreiL.e complaisante aux calibres dé II,!:·3, SDiJ.et 7,5,
bru.its do fond de l' oued Soudan; qui nIa monté de nuit trois fois au :::.lOL1Sla cote
700 et descendu 8.U no.i.ns U~1efois l'éclwlle du iL.:;iŒ'IL ne pcuc appréc'ior 1.:::. vr-ai,o
joie do vivre. Et ces promenades idylliques dans la Ci~F}i'I.cl.!!l~ous devenons roman-
tiques. EOEliJlltiques ! Eous! la )O! les durs de la :30U-i'L":,l0U:i3ü, los écuncur s du BOU-
ABED,nous qui baroudons ex'tr-a-nuros do la 08y"::'OUSU8. BJjJID;jT. Depuis ,~uelqu0s tonpe
quel plcisir do soZ'tir pour Juliette, Luc iLo, Claudine ou Bl.andano, H81as quels tem-
pé ramorrt.s! exigo['Ilt no+re présence aupr-ès d'elles sous la pluie et le veut ot bien-
tôt sous le soloil.

o
o 0

Souveni.rs opérnt i onneLs réccrrte :

Un r-ad.i,operdu dans la nature et dans son poste 300, no l'c-crouvant l'usa-
ge do l' appar ci.I ot d(; la parole quo ~JOl)J'signaler S8.détresse.

Un bleu laissa seul quelques Lnatant.s dans la nuit bat sur la piste le re-
cord du no mètres haie (non homologué) •

Jumelles- Une grotte dit le Lioutenant- Une toile de tante à l'intéri8ur



dit le Capitai~e- discussions, re-juclelles- affirmatif- Chaœlo116 - 4 T6 - Stra-
fing - Bonbâ.ng- .Lw~résu~tats; le Lieutenant GluN't;Ts'élance vai Ll.anerrt à la tête
de la section ••• Co n'était qu'une illusion ••• d'optique.

o
o 0

11.l' heure où ces lignes sont écrites, les sections cont-inuent inlassa-
blement la tâche qui leur est confiSe se relayant sur le terrain de jour et de
nui t ...

B0!ùî8Sgens, dormez sur vos deux oreilles. La Conpagnie filARTY vaille. ,

1 'm:-J (Ii
CI •...::J..'

La 4° vient de se renf0rcer:
Ji;lle hé'berge depuis mi-Janvier la 2° Ccrapagni.edu 105 0 Bataillon du Gé-

nie. T:cés synpc+ht.que les sapeurs, d'autant plus qu'ils nous cont rui sorrt Ui1réseau
électrifié et l}.l8 dés ( Un pour l'instant ) bl.ockaus, gr:md st+Lc , sor-tent de terre.
Nous Lour é:WOl1Scédé le haut lieu do B:.GDlwot trouvé r apaderaent Ul1G Bain d'oeuvre
aussi abond an'te qu ' interessée. Des Guitounes, un tas Lnpressa onnant de natéTiel ont
surgi, à pr-oxtui. té •

:)l.i oser-ri t parler encore de l'iscleI!lOIlt de l:30U HiÙWUSSA !!!
Il Y a bien tm Bull qui s'enlise ~uelquGfois et qu'il fo.l~t gai'der la

nui t , une r'af'al o de p.n. qui part on ne sait Pourquoi (des coups do sécurité pnr-
rait-il! ) nai.s que:ne souffririons-nous pas pour 11 activer II la région!

nos .ccoles sont fin prêtes, elles ont f'onct.ionné avant d'être terrrinécs
Il çà no S8 fci t pas 11 se sccndal.Lse l' Inspoc tour d' b.cadénie (il a oublié quo les
ChaSSeUl"Sça va vi te). \~luOdirai t"':il s'il Y voyait les' séances hcbdomadai.res de ci-
nénia D.vec11appoint naas i.f de la population uusu lnane . 10s f'enmoe boudent les sé-
ances DÔS nous ne déeeapér-onè pas... Elles y viendront quitte à passor' SUl' le corps
des nâl.es ( Ci eS'1;cela l' éducat i.cn! !

'Les Genda:rnesde CvNBi:S sont venus; ( la 2° fois depuis Août) on force
bien sûr 0t en rri asi.cn .impcr-t arrte , La 1 0 fois, ils en vou Lai.ent au Conuandarrt de Com-
pagm,e : rapport sur l'incondie de 2 gourbis à RIGHI1>', rapport en 5 e::::elllplcireset
destiné aux au cor-i tés très supérieures. Cette fois-ci ils ont sévi avec le. d:;rnière
riguGtll': saisie de n2Tchlli1dises vendues à la sauvette, il parait ~uo dos vélos cir-
cu.Ler.t sans p.Laques •••
Oh! BOUi.j).;.~\..,uS,:3.à. isolé et deshérité! C'est fini, la naré-chausséo arr-ive jusc;utà
nous; la chaussée de COÜ13.i!;S,elle, arrivera plus tard.

,~t IGS activités de la Compagnie, di.r-ez=voua?
~ bi011on se paye, D_jnELS,.li81Ei~:8ou FftH.l\TCOISB(celle-ci 2 fois sioul-

tt'J1éneDt Qette senrdne : une sur le terTain, une au cinéna,

Vous inaginGz 18 nor-al. des Chasaeur-s!



Le 6, uission de reconnai.ssance en " .n.QUITLDE", histoire do voir le ter-
ré'.in et peut-être du Il fellous ": rien vu de tout cela nais •••

20l1èlu'es )0, le 9, L' auteur roprond la p.lune; il s ' éte.i t 2,J.Têté a " Gais Il

ou pltrcôt on L' a 2.Trêté: rafales, -exp.Iosione, le harcè.Ienont l"J811S1.!Gla dércar.ré sac
à 19 H. 05. Un beau feu d ' artifice où nos arri s du Céru,e étciŒlt 2;L'. ..•x preni.ères 1"-
ges: 2 ~)lessés Léger s paroi eux, par balles. Un chez nous: un escabeau SUl.~12. tra-
jectoire du SùrgŒ1t rîEHRY •••

Inpoesa 'ole de DE; r-appe.l.e.r CGqui sui vai t [l.UIl nai,s 11, GAAS dm te 2tci t-il
qucst i.on des poi.nt.s de vue 1':-..!.5.:.ifiqueprévus sur 449 ou 569, en. foi t on ne vit rien
ou prcsquo , en 'cous cas pas au-de Là de 100 1'1. Le Capi t::Ü-"lGOPE no contredira pas
cela.

:-J2. " t rui,e Il chère à I.' ••djudant de CODP2€l1iea été S8.V8.ï:Zl(Dtcc.stree par
le V3téri:i.laire du Corps; il les 0. perdu cour-ageueenerrt ! ( pas L' .•Ô.jUà.2-"ltde Corapa-
~1ie). .

.;..0S capr-i, ts chagr-ins diront encore qu ' il ne se passe rien à BOUl';~:';'iÜUS3A.

ELle de rien !

J:,e 3ergeilt chef BiUILY 11!avait pas e.icor e digaré la mi.no qu'il a ::celevé eil-
tro ~UGt::L, at .iL.H. 44 en .hv:ril derrri.ar - La " Depêche de 11 ~st l'attribuait au opé-
ci~ste du go G.E.0.~. ! _

Le 3 Janvi er 10 Sorgcnt COlGifETdo la 1° sautait, hcur-euseaent Se.:1S trop
de dégats pour lui, esec .son bahut i sai t.-on que ln r.i.ne trouvée lm peu plus 10i.l1.
étai t découverte as tucf.eusenerrt par 10 Sorgent D01C1i,N1( 1° Sect i.on de le.. 4 ).

QU3..r.lt~l "La" ni.ne signalée pal' nu l t i.p.Las re·.lseignecÙi1ts, nous l' cvons cher-
ché., Longt.onps •••

18COODando1/2 B. C•.iI.. doit vcni.r .nous 10. r.orrt re r

-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-~
(coru:.runi<{uéepar Bou-Hanana 2 ° Conpagu.ie },

Un excellent filn passe cc tue Ll.ene.rt sur les écr-ans parisiens.
l' :listoire est amusante ;

Un jeune home, beau brun, t revai Ll.ant la nuit à Longueur- db l'UDl1ée prend
son LiG-CrOchaque nat Ln pour rentrer dons sa ban.Lieus Loi.rrt.ri.ne,

Une j3"lme fi.He, tres fleur bleue, t ravai.Ll.arrt de jOlU~arrive dane le même
<iutcX'tierpar la !]GDe ligne mé t.ropoLi.t,?.ine nai.s dans le sens inverse.

Ils no 30 rG.lcontrent janais car les deux renes arr-i,vent 2. 2 ui!J.1J.tesd' in-
tervalle.

Un narchand de billets dû Doterie Nationale les voit oasser- devant lui et
voudz-ait hi.en Q.u! ils se rencontrent car ils ont 11 air dl ê tro f ':Iits l'PD pour 2.' au
tre.
Question: ~~ sont ces jeunes gens et quels sont leurs naos?
COI2LlC~1tcola finira-t-il ? Pour vous aider je vous dorme Leur-s prénons r
~llo: Cl.eudi.ne , Lucile, Blandine, Juli<.Jtte Je - Lui: .iohaned Y

,;ZUantau I.l2..TC!lLU1dde bi.Ll.ot.s de ~;"ot8rie.-:-:T
H.épŒ.1Seet dé!.'louer.10ntau prochain numér-odu " Dauph.i.n11

..



Conne CEREllON1E
Le 27 Jm1vier, la tour qui donine COGbesde ses 171 Dètres s'est
vue assaillie par deux Longuce colonnes sŒlbres... sonbres par la
tenue, non par les visages; car la pre;üère,' appeLéo 56 2/B venait
atu flanb~~UKet au clairon y re~ettre l'insi&1e du Bataillon ~ la
se conde , f'ornée des derniers renforts. Par-sonne ou presque (1)
ne se perdit, et les fellaghas, de leur côté, n'ont du y conpre:ü-
dre que goutte.

Comne Cm-lJIrL:-ùIDOet corme G.aë..'\HNG-GUIvI
La terreur des fedayouns, qui de p~ur des coups de celu1e préfèrent
s'abstenir. Un de Leur-s jeunes espoirs néanno.ins , en transit d'
Alger vers le Coire par le Bou Abed, n'y 2- pas cru ••• il eut ni.eux
f'ai, t.

Conne CINBr'lA
Vaste et confortable, aménagé en un t.enps record cLe Q8tU jours, il
a place sur le boulevard. L l' af'f'i.clie do l' o.ffriolallt avec \1 French
C::m.CQi1", du charrie avec Luis llario.no, qui ne se doute sûronerrt pas
de son succès auprés de nos porteuses de fabots.
:t;t corme CICOGNES••• tlles seront bientôt toutes r-evenues ,

Conne iJ3lU
Un toit sur le futur P.C. Bataillon. Une nouvelle résidence pour
nos pionniers, côté Sud-Ouest. Une enceinte solide pour le 4 pouces
2. Un " bloc " en cours pour nos Artilleurs qui ne conprennent pas
seu.Lenorrt des nenuisiers nrri.s auss i des naçons , Il ne leur restera
qu' à deverrir pl.âtz-i.er-s pour ••• réparer les dégat s CC.USGSpar leur
105 Longç dans le bureau actue I du Connandant en second.

ConDe ACCIDENT
11 kt joep du Cormandant nODde non, ln jeep du C0i:1L1Q;.ldc;.i1tj01L.'1e
30us-Lioutollrmt ! ça agace ! ft

Le 14 Février le six-six du la secca.on dl appui, s::.'.utesur une ui.ne ,
piste du Tefali. Ileurcusenent nos scrvant.s C~0 :'lorJciers sont réfra-
cto.ires à la charge creuso; 18 sergent B6joint ost déjo.. r6t'lbli,18
Chaasour Pleissier auquel nous adressons nos Leil10ul'S voeux se re-
nettra aussi bien sinon aussi vi te. Vengés sur 11 heure grâce à

(1)- Lél rodélction du Dauphin prend, ~LL~, sos responsabilités 8-Gpr8cisc que d8rriè-
r'o ce "pr-esque" il y 0. le Chef de Corps et le Connandnrrt Œ!. sccond ,



1 1ac t.i vi tG de notre service de rellSÛl2:"i:Lèoïlts, 1::'. pV,','. :c, :::':::,:~:'0 ~.

depuis et en a+tendant ui.eux, dénonbré que l.qucs 7'3 bo"'"cs (,e) t ..e.ro
sur 10.. piste du Gué :sendiT'.

Le 17 Février le. jeep du 'I'ré sor-i.e r qui, rOï,-t:::,o.itb(.'~~'J:it;·.::.,!~ ,,,~' Jels
voit foncer Sè'.T elle o..UJ: 3;-üilles, non p2.S l).!.J.~l',)~:c,(.·~:-~ .: >,-"~"
U8.S une Luxueuse :::JE1Co..Il Chanbord " 'Lm peu fo~.~~,-:-':,(;,j,: v; __ .1:'
riels seu.Ienent , On espère CjU-J L) conduc'teur cle li', l,-''-~L.'l r: ;:,-;
8.sslÀ.r{ ! ••

CODD8 SlJ:JGLI~?3: Celui du Counanda.rt , cc Iui, du
celui de 11 Officier .:L,S. i~ors 103 'C::"o.i1S1ÜSS:i,on.s') ü

COr.218 SORfI.8S: nocturnes en g6:16r,?I; 10 17 ):~-~.:':ic,_'';):,,' r'<:' ~' C;;

peti +cs équipes qui savent se yero.re et se l'()trO'L1',-'=?r?co.'- ':; ,:'3r
sur une section f'e l.l.agha , Lu.i clri.pcr- deux hŒ'i,~es c. ~~ 1.:Il8 ~-,'L,:' (; G

dérouter 10 reste.

Ln SOUDe dos services et des servi tL1des nai.s du cucces o.,
suivre.

H.LlmOl~ porte le non du Gouverilel'.r G{j18rCÙ (I85I-IGj0) et -,x.'X::',Z::,;_Q"
J!'ronce qui fut un ac1r,inistrc.teur avisé. 'DJJU1:G 0..1.~ sccra r lCG (.U ~>;=~C2.'"S iJJjj2~DLl.T\j,

il vilut di être CDntJ • Le II "~vril 1841, 21 hŒ":::'~CSch:::,:ccus de 10. coz-re spcndr-ncc
eütr<3 BOm,,:.:r.liK et BLID.:., CŒJl::81'ld8spzrr II] SergG:clt BLi:.l;J)!.:,.':';du 26è:::c,) d.e }_iOlf,!,

se t rcuvèr-errt enve.Loppés par 300 ccval i.cr s c:.re.bes. ;30::::0 de ne t t=o i-:::'8 les nI--'

lies, Bl.and.an r8pondi t prrr UIl coup de fusil; et ',,-""'1 CO:JDC:C 0..cl~2.r:'i s' (;':":~;,Z~o.,
Bl.andnn succonbarrt à trois bl.cssures , donna pOLŒ dOl':licr OTC~:i'e à 8"8 c'~' :'ç .'.~
gnons celui de se défendre jusqulà 1:1 .rcr-t , C",-G ordre f1)'C SlÜ-V"i: 5 éX.î"J~,-.-~;!1t.s

coubc..ttaiGilt encore Lor-sque les secours :"::irG!.'"l-G f'i,n ~1.. coct o Lut te d~:-:I:;~~\5:..",~,::;.
Les ruines z-ouai.nes qui s 16t81x1e~1t 2.L'-piee ..•.de lé.'. ::ksilic,'---.8 ~~'l::.l!~-: uS1'S--

-Gin près de BÔr'.8 sent celles de 11 onc i.cnne ~1I}lPOR0GIü3, IT2~:?C!\~,::,I'.,:~~\1 JJ~'Al
provient de 11 i ta'l.i.en BŒL, tiré du Lrrt.i n ,Tippo, Lui, :JfL:e rOlué su.r 1.0 phérG'-
cf.en :::üppou qui si[;:iifie: cap, obser-vrrtoi.r-e ,

LP1'és I.' incendie de 11 anc i.enne CI~l:l'L susc.ité on ).;..1. p,~__- ,~r;ù r-i, vC\.}.En.-
xence , Const.tnt i,n hl' le: Gr':'.n.d ( 272-))7 ) fit r,,;C021::;-(;nrrre ::Ln,v<_=-':;.en .J:;:t;..
Jules Ces,3T ln bc.ptiséè Srl'i'L1WHŒI C1VI'nS il ccuse (~C 2i-chu8 qui y (~t2.b~_j.:'c
1..1118 co Lorri.e ; les '::'ù'c..beset los 'I'ur-cs ICs~~tirl~""'..ot nous C(j~;0CLi.L·~.;·~.'_lI;::·::I~

Il ~~t iùgc:r, direz-vous "! le. ville d ' i~g.:;r sIest ,~r),3J_éc :'::C2:.:::'JH dar.s
l t a;•...Giqui teS. Bll~ garda ce 110D ju~sqi..:'f 011 S80 j d.vto ~t 1~Ç_l:'8110 3:J= c'.~~-...L rl,~~~ Che.f
Zil-'i] l'appela fi ~~l Djez::.ïr Ben.i, rlez rnnna Tl c ' ost ~: LU_~-'e 1! 1,-,,3 ~'::8 :,_.) le.. t~·!~
bu Ziri dos fils de Iiez ranne Ii. Le non est devenu li;:GJ)/;:.':IJ, ;V:" Cl'J::.'c),tirU,Ci'l,: qu.i.
.':~donné GD J?rCllç:Jis .c:l.LG.G~L.

..

*
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À la demânde de rios lecteurs et 66rillIlenos confrères l''ra.r~ce-'3oir et Paris.:.h-esse nous
votiS p~sefttèrôhS chaque mois des dessins animés •Notre ';quipe de J.e3si.ru_l~urs a imagin.é
et créé pour vous: . - ', .

•11(~pme ,1)(1S
1..•(1 vertu est touionrs r(~(~()nl1)(~118(~C

1..•e crune

(tU

l\,Tf~nturf~SV )lfllfl,Tf~nturf~S
• Il . • "

f~t I~XI)I••ltS .I.~I)(l'Iplnn
'route ressemblance entre les personnages de ces dessins et des pcrconnes physiques cr.l

mOl':,Ù.0c existaHtes ne peut ~tre que pure co5:ncidence!! 1 .

DaM \~ P"1. de Corn'be•••• un Deuph\n et~, cinq enfanh.
vi'ltl\~ ht~r.u'/., Le$ enÇan~, avaien~cler. nom~ de ceu-
\eul't!\anc.. BItu.&nm.Carmln, ~ouQe(Cl.lrif\Jlt n·e~~.c.e pa~U)

Le r0'la~""e \ft\ l'on peu~ appele ••
un s.ede~r un royaume) e~al~qou'l.r.
né pal" \a p\I.IS jolie de& princesses ••.•

Blanche-B\e~~...

... La Genhan~

O.uph1" .\ •••
ami$ n'8'l~ d'yt-
qu. pour ell•..

G("o~ f>oum



..• rr~lon.

Un jour ~~LQS ~Ml.ti.., commencèr4>ot .avec
Gro", Boum O,U\ vint t8if:~ à ( ",be,:>
sa <..of'l$ommation hah!lue\ie de ,,\efonds
\ 1\ ;>fI cas.~a sa bombarde, bien Çail H~)

l"l ai::. notre '1"le!\enl1E'tY'Il;
• Falla le ~a\eulf.· "ouh" re\len\r

daos le Comté du Dauph·m...

Cela ne

pouvaii durer

Troubla à p\us\eut"!> repl'l&e-s t'! somm'!i\
de Bleu e~ Carmin '"



Dauphins turieu'l. se mi 1" Qnt et! br~n\~ ....

Posèrent de!. pièges...

Prire",~ de! contadt. .....

Et Blanche. BIE'ue émue el-
·fière de se s Dauphins leur
donna la plus belle des r~compenses ...

Ecoeuré .!',en pou\fan~ plus i! reprit le c.hemin de son 'repère:

Jusqu'où ironr les amOUi~ de &Ienche - Bleu'e ,,~ de .D&s~it\?
rèac~ioos de fello ~ ga\eulI? Ce~~ ce que vou!. $Burel en li.san\

'lE DAU?\-I\N" bu\le~in de \i aiSOn du 14°B.C.A.

Quelles seront 1es
le !Mis l't'ochai.,



'.

-',n J1Ün IS52 le Service de l t ~lectrification Jiur~ùe
néral, décida d t électrifier le Cent re de L.J.IYet en confia les
11.110n;;IL:'8des 8ntro:prises DR.oU.uw li'rères.

au Couverneaent G€-
études ci la Société;::"

. .1

~JC'. liC-.1oéloc-Gl~L::uequi dovai.t al inent er ce COlltre étci t nriru !civenerrt
prévue sur pylônes i:16tallic~uos avec des conducteur-s cuivre de 48u/n2'" de section
Bontés sur Lso.Lat.eurs suspecdus ,

De plus il éta.it déja prévu qu ' elle passcrro.t à. prox.irri té du futur '::lcr-
rage de L.,. :JOU .-._,l~"lJs:S;:..

L cette é~)OCil'-eotcm Li.ai son avec le Service~~,12ctrici té de ~'1Jlnsie il
étai t envisagé une La.aison 618ctrL.ue entre :::U~;IY et G:L~lDn'IAOU •

.i~prè:::s tornincisOl'l d.s ces prGuières études et es't inat i on du ~)ri~cdG -:1.'8-

vient, le :3ervice do 11 ~lectrification Hurale dé c.ida en i-ai.son du. cout rê:L:ti ve-
nerrt élevé de ces trc.v~'.l'.:;cet du r cnoncenent p.rr la Tunisie ci yrendre 0.1..'.ccur ecrt E.1.
LiJIT de procéder 2. 13. cons+ruco.on el1 une li~;,,-e pJ.us légère donccoâns chèro ; 12-
aec t.i.on des cO':~(1..,ct2"L':i.:Sfût r:JL:ené do 488/ n2 à 28[1/ f,12 (d I)Ù supports plus lég21"SJ··
et les Lso.La'teur-s suape.iduc rG:_:pla.cG,~)peu" des isoL:tcn.èrs rigides. (è,l où suppor-t s
no'i.ns '1" D'cS) •LJ..J,.. .1 c~ _ t.,. ,.

Cope:1dr.:.i1t crrtr-o COIIBZS êt Le suppor-t 110 13 si tué à, l t 811tré0 des gor-ges
de le, BOU l'L·_~OU),);>.et où ëc8V::i t s.s -ccnscru.i re une pec i, tG usine hydz-o-o.Icc tz i que ,18-
première étude :i-co.it conse rvéc ,

Llfill le 27 ..ovcubre 1953 le 3el~vic8 de 11 ,~lGctrification ltura.le du GOU-
l[8rll~EII8ï'Jir GK~-~:rl'~~et ~;.G ...il.. 1,::2~.c,J.ieilt L' appe I d'ofÎres. I:·~:,.'::'

L8. '.·aci6t8 1l:f3.."icc.il18 dos i.:J~!.tr2)ris2S tl1.0Ui~..a.J) et Cie qui VGi1;:it d:.J lJr311-

dre en .lÎricY3 l" sui,te do 1::. 3té üIlOn~IT.le des -:~ntrGprises jiWU_~w?rères fût decl3.-
rée a.djudico.t2.L~Gcc le na.Tc}:èéétabli ot siC,-lGen ,.vril 1955.

2:n Aoùt 1958 1:., DGll3gdion Génér8.le du GouvernGL;cmton ~ûgurie c~',kidD.de
procéder à. 1-2 conscruct.i on dl.' -ÛEcrr2.gede L, :BOU '-'".lI,_U83A. Les Services c1o' 11 ~lac-cri-
f'Lcat.i on .i:Lul"c.le D.G-.~',-. fur;,:lt donc ui.s dans 11 0'::llic;atioll de passer ~l 11 eX8cutiŒ1
des t.ravaux •

•.r a.n (le f::tciliter ceux-ci il fût décidé ~è 1.-::. d euande du Connandrurt du
I4° B.C ••:... c1c.·ocJ.ifj.Jr 10 -cr::-i.céde la ligne afin que celle ci fût 2. p8U près visi-
ble de'oui s 12. route ::ÜŒ"S que précédennerrt le. Li.gno Guiv:::it une cnci.enne :)iste dite
du Génie; cela i: C:"L~ pour conséquence dl a.l.Longo:rle. ligne de I lb 750 CG (i~Ü , cu
fond il peu et! :'L)O:"tCli1ce.



DI autre 'iJart et af'Ln de profiter des dernières teclll~iqu8s le Service de 11
illectrificatiol1 ïlurclG et ~.c;..A. décidèrent d'équiper le. nouvelle ligne COf.IBJ:::S -
L.,~HYavec des conducteurs en >.1i·IEL]:;C ( CUi!1pOS0dl ah.':.liniul:; ) d,j 54:.}! ü2 de section
qui cout on é tant d"un prix d' achat au Kg plus éIevé que le cui,vxe , csc plus léger
que ce dcrni.er , pe rne t des por-tées plus grandes ( df.at ancee e.rt re suppor-t s ) donc
éconorri.se des pylônes, des isolateurs et du béton.

CI est ai.nai, qu 1 entre la solution do la ligne: en 28 LlI.12 cuivre 0t la derniè-
re solution adoptée en 54/ DLi2 .ili:JELECet r:algr6 11al.Longenont de 1 K:'1 750 il '3. pu
être éconora.sé 17 suppor-ta,

Description 'I'echn.i.que de la Ligne-=~=-=-=_=_~=-=~=~=_=-o-=_=_

Il existe deux types de supports d~1s lli10 lib~e:

1° - Les Su-ol)Ortsd' o.ligperJent, ceux dont le but est de tGlJ.lr à une ccr-tr.i.ne dis-
t211CO au-deasus du sol les conducteurs et sur Lssquo.Ls, le scu.L effort horizontal
exez-cé ost cal.ui, dû au vent sur les conducteur s prenant appui, SUT (;UX par 1 1inter-
cédi2i.re dos isolateurs. Lleffort en tGte est, pour ces supports et pour los con-
ductcur s de section analogue à ceux enployés sur le. Li.gno Cor-bea-Lauy, de l'ordre
de 100 à 200 Kg sui vant b. d'is tence qui sépare 2 supports.

2° - }iS3~S1J.jTOO1'-CSd' m'rêt: coux qui tiennent 11 effort dû à la +ensaon nécani.que
qu' on donne :::1.L\: cond.ucteurs pour que La'tf'Lèche" (f) ne soit pae trop forte, et

V f 'T . quo la hatrtcur (a) soit supé.r-i.ouroà. une vo.-
jO:--. ---:---. f. ---.- leur mrrina Lizri.te fixée è. 5n, 50. Pratique-

Ii• ("0 l nerrt , la li.!:.!Ïte de te:~sion est fonction de la
i ! .! nature du uôt,ü const i,+uarrc los conducteurs (

. __ \ tJ _: __ .__ cuivre, a.lnéLcc, .:Ùu!.Ünil1D~acier).
/ //77/ / 7/ /7//7777777/ r.

Los supports pouvont être: dos poteaux béton -
poutrelles -
pylônes aét.'llliques en treillis

des
dos

a) Le potc;aubéton 0st utilisé chaque fois que son approvi.s.ionnc.rerrt à pied d' oeu-
vro ost l'Glati VeL18l1.t facile et ne nécessite pas dos nanutenta ons aero bat i.qucs qui
:i'isqtwr-,-i8~rl;de les détériorer. Ces poteaux sont en béton prccorrtrrd.nt o-c fabri-
qU8Sd011.Sdes us.ines spécialisées pour avoir toutes gaTé'l1ties de solidi"i;cSet durée.
Cour;ut i.Li.séa pour la. ligne de Conbas vi.endront en @;-.c:.Eldepé1.rtie d"une usine si-
tuéo près de Constantine, à H1i1'iliA-P.Lb.IS.t...;~CE.Certains v.i.ondr-orrtdl usines situées
p:cc;od11J~GER.

11 avarrbage du poteau béton, outre son prix dl achat , est do ne nécessa-.
t01' éU.'.ClU1elltroticm alors qu'il f'aut l'Gpoinctre pér.i od'i.queucrrb 10'3 suppcr+s Ll-.Jtal-
Li.qucs •.,
b) :Lesgoutrelles sont des supports d' ,::.1igîl"3rla.'ltut i.Li.sées Lor-sque llc.pprovision-
nonorrt des pOt0é1.UXbéton est trop coûteux et r-i.squorvri.t de 1138 de cerio:;:,,,,l'(lm po-
teau béton d' n.lier L :Yi81l-Gd'un poj ds d' 0nvi1'011000 Kg :peut être r';'-.pl2.co par m18

pOl.ltt'Cü 18 dl< 3'{0 Kg environ) •



c) Pylôaes ::JGtc.ll::.quesen treillis:

Ils sont enpl.oyée pour les arrêt s où lorsque la llc."L'.tourhors sol don-
née par les poutrGlles est ins~ufisante ot d&lS los aigles où lleffort est supérieur
à ceLui, Cluepeuvent supporter les poutrelles.

,
La " fouille il dans laquelle est deacendu le support est, 2YJl--éSIl le-

vage Il de ce support, bétonnée de façon à ce que le pied du su)port soit noyé dans
un bloc de béton qui fait cvrps avec lui et qui assure la stabilité de ce support.

2° - Iso1atolITs -

Sur les supports dl al.i.gnemorrt, les isolateurs sont rigicles et consti-
tués par) cloches en verre scellées antre elles.

S1.,ITles supports dl arrêt, ce sont cles Il chai.nes Il const.i tuées dl élé-
riants en por-ceLaine ou en verre t.renpé en f'orne de disques dont le nonbro est fonc-
tion de la tension de la ligne ( j dans le cas cle la ligne de COrill:::;Squi est une li-
gne 30.000 Volts) •

3° - Conducteurs -

Le conducteur t;YIJ8sur la ligne de Lany est le câbl.e de 54,6 ;::1ll2 al-
mé.LecCJ.èÜ pernof des d.is'tunces entre supports (ou Il portées il) de 200 :lètres environ.
POUl'los ·oarties de Li.gne où il a fallu dcs voor-tées supérioures, il ser-a utilisé des
câbles 2.Llélec de 75 Lnn2 et 93 li1D2 de sedio;.· (1' o.lDGlcca 11 c.v.:'::.l1to.GGdl être un pro-
duit 1001" :;T're.:..1Çoisalors llu'il f'aut ii:.lporter 'le cv.ivre.)
L'oJnélec est un allio.ge dl al.un.irriura•.

Construction d'Q~GLi~le
-=-=-=-==-=--.-=-=-=-=--=-=

Lor'aqu1 il est décidé cle construire une ligne al.Lont elIlli1 pod.nt A à
un poiat B los opérations suivantes sont nécesscires:

ID) Balisag-e du tracé de la Li.gne.ou rec:18rcl1edes points de passnge obligé de 10.
Li.gne et L1o.térialiso.tion sur le terrain des 811g1esde cette Li.gne,

CIest ce travail qui a été effectué par notre GJŒ18treen Sopcembr-e,
pour 10. relJrisc du tracé cnt rc le pont du car brûlé et }3ou-~J31:l0USSé:'.11 0n controle
alors si les alignenents n8 rencontrent pas dl obstacles ï:l.:ljeurs: ainsi prés du poste
de 12.Bou-lÎo.::'oussa,entre la dérivation de la f'crne .Ianvi.or-et ce poste, 101er [Ùi-
gnenerrt prévu -G2.'8.versElit un cinetière rlusuInan non marqué sur la car-te, ce (~~üa né-
cessité de chcngor la position des angles pour éviter de survoler ce ciDetière.

2°) Le i3o.lisé'.geefîectué, le Naître d'oeuvre vient se rendre conpte sur pInce de ce
qui est projeté et évcntue l.Leuent , dona.ide des Ll0difications Croè~n6edu 1..:;1'Octobre
1958 ).

jO) ~~présaccord, le Géomèt re procède à ce qu' on o.ppelle le lever du profil et de 10.
vue en :912.11suivant 11 [LJC8 de la ligne, ce qui permet ensui,te cu Bureau dl :Ctudes de
r-echercher sur ce profil, la neilleure disposition des suppor-ts ( Ce levé a été ûf-
îectué début OctObre).



4°) D&lS le cns de zones particulièrecent boiséos ou à végétation ~rborescentes et
où tm Lncenda.e pOUTI'Dit avoir de trés graves conséquences, il est al crs effectué
une"tr:'-,lcl1ée lldont 10. Largeur est fonction des conditions locales - (fixée à 30 D.

pour Conbea-Lany pcr les i!;auxet Forêts). Cette tranchée où il est procédé à 11 a-
battage de tOtill les o.rbres et au dessouchage pour éviter que les t2illis ne repous-
sent tl~é8 r8:·?idene~lt, 0. égaleoeilt 1 1avantage de peroettre un accès f'ac.i.Le pour les
controles de lignes ultérieurs sans être obligé de se livrer tm passage à la serpe
dans cer+ai.ns cas.

5°) Lorsque 10. Ii répo.rtition Il clest à dire la disposition des supports et leur
type orrt été définiti veraent adopté sur pl.an par le Ï'1aître dl oeuvre, le Céouèt.re
vient foire le Il tracé de fouille Il clest à diro uatérialis8r sur 10 terrain lIen-
pLacenerrt de chaque support et -;;racer les di.nenei.ons du trou dMS lequel sera pla-
cé le support, trou :J.uisera ensuite reLlpli de béton.

6°) ), par-t i.r de ce nonent , le chont i.er de construction proprenent (lit dénarre avec,
COï.3:.:eprouièro phase 1 18S approvt.ai.onnenent se les supports sont anenés à cô té de
leur enp.Lacenont les agrégats (uG.tério.ux) pour le béton sont anenés près de chaque
fouille.

":;nsuite à lieu" le levg.ge ": les supports sont dresses vorticaleoent
à leur enp.Lacorzerrt défini tif et bétonnés. Bn général , au nouent du Levage, les iso-
la.teurs sont fixés d8ssus •

.8n dernier, qunnd tous les supports sont levés,G. ~ieu le Il déroula.ge Il
".des conducteurs et nu fur et à uesure de ce déroulage SI ef'f'e ctue nt , cm œl1urcl, les

finitions.

-:-:-:-:-~-:-:-:-:-:-:-:-

Il Il

.30LUl'IONDiS I-lOTS CROIS~S
du nunéro 2

Horizontal: 1- }30u-Nfll'.10ussn-2-. .ll.- Non - U - {JIN - 3·
4- .bJ."t- Cie - LK 5 Ipeca. - R - BON
7- LI'if S08ur - B 8 OT- .AT lu che

10.- SR - SA - LU-

Tain
6
9 ~

-TV-Li:J-
1e - ~pa.tés
Negre - Ecu

o
L

VerticéÙ: .ù. - :Ea.toillons - B 0 - Arpenter C Unité G -
D Hon - Cesar - ~ Jill - Co.potes F n- 'h 'G - i~üJ.:J
G - Ouverture - H U }:;ric r Selles Cul - J - Sha.ko-H - U-
K Ull Nobel

*

DERNIERSlIEURE •••••••

Nous apprenons à L' Lnatarrt que l'équipe de Foot-ball du 14° B.C.h. est
vainqueur par 3 à 2 du 2/105° Bataillon du Génie.

llatch disputé le 26.2.59 3.U stade de J'.10Ï'l'DOVI1 Félicito.tions aux èquipiers:
SCOB.CIŒH- GINESTt:T- lJ,ILdOL - DUCOS- 'l'lŒCOû - rùJO - HEFTI- DEVIGIJ2S
GIJ.EAZZ1- A}I;0Ti...TI- .r..:.n--~10T·_. .



-L7il E TAI T UNE FOI S

( suite

On se souvient encore dos événeuen+s qui onaangl.unt ai.errt dé jà, au début
de l' année 1954, nos prot ectornt.s narocc.in et tunisien.

r,

Les dtente.ts y étaient perpétrés S2.nScesse, rienaçarrt graV8L:Cnt10. Paix
Publique, prancd.pal.enerrt dans l'iincien rioyaune de 'l'unis ou des bondes de rebelles
arnés, les fellaghas, s.i.Honncd.ent 11 enseub.Le du pays en y faisant peser la nenace
de leurs exaot i.ons ut de leurs cr-ines sur des popu.Irrt i.ons autocht.ones (l'LÜ 110USres-
taient encore vaguenent fidèles ainsi qU8 sur nos cODpatriotes bien souvent isolés
dans lour coin de bled.

l!;nroison de ces événenorrts , 10. 11° Division I6gère d' 1rlfcDJ.t0rie, la cé-
lèbre Division de fer était r-ef'crnée en France en Juin 1954 sur un type operation-
nel à h"ois groupes nob'i.Las ,

Le 14° B.C•.il.. évanoui, dans la t.oumente do 1940 étéÙt reconstitué à CHAÏII-
BERYavec des éléDonts prélevés ::èUX7° et 1)0 B .C.A. ot, sous les ordros du Chef
de Bat.ai.Ll.on.8GEL8Y C0LlL1o.nda11tarrté r.i.ouz-enorrt le 1)0 B.C.i••, il venzu t Si intégrer
dans le ON 3J.I avec les 12 et 25° .B.C.l"\..

De 10. riche et verdoyo.nte S2.voie, les Chasseurs du 14°, gc.rdont IGur lé-
gendo.ire béret, nais o.y.::mttroqu~ leur bello tenue bleu jonquille contre 10. kaki
coins seYMte nais plus adaptée à lour future nission gagnont la sovère ChCJ:1pagne
pouilleuse et le triste C&lP de MourDelol1le GnJl1dou ils s' instc.118nt le 22 Juin
1954.

Du 23 Juin au 2 ;;.oût, sous l' L.lpulsion dynorLque (Oh Conbâ.en !) et COD-
péterrce de son Coraiandant de GE, 18 14° B.C.i.. poursuit un eTcro.ineD.el1tLntenai.f
tout en achevant Sa ruse sur pied L.l,-l.térielle. Les tir;] ut les exercices sc succèdent
de joUJ."et de nui,t, à un rythDe accé l.éré , o.g-i'éuontosde nonbreuscs nanoeuvr-es à
double Gction qui réveillent les échos tragiques et glorieux des coûbo.ts q~ti so
sont livrés 40 ans plus tôt dans CG secteur: - ;LJ::lU1i.8- B."UHLUS- EORON-VILL1:2.:RS
Lf!;FIONTSiJ"ïS NOE- LE Ci:..SQUB - Li<.:'i'BmN... n.etentissent à nouveau du f'racns gucr-«
rier d' on.=;o.g'8DOl1tshcurcusenerrt noi.ns Lleurtrie:cs.

COLlplètonel1téquipé à neuf ut sér-Leuseuont rodé par le se j our au canp de
nOURIIiELONqui lui 0. donné l'entrninc;-:lcmt et 10. cohésion nécesso.ires le 14° B.C•.i·~.

SI ébr-anl.c.le 3 Août et s' enbarquo à Ib.rseille 10 5 sur L' ;~thos II à destinC1.tion de
Bizerte. Ln uer sera cIéuerrte pour nos jemlGS Chasseurs dont 1:-:gTE'l1deL\O.jorité ef-
fectue 8. cette occo.sion sc. prcDière traversée. 188 cotes provel1ço.les se sont estOD-
pées puis ont dispD.l~. pour fetire place à celles de So.rdo.igne laissées à tribord et
le 7 .~oût d311.s10. lunièrc éblouissill1.te du soleil Lovorrt, surgi tcette côte barba-
resque qui, Co..C:18dérrière elle tant de ~;ystères.

*
-J(. *

lJinsi, cent ans aprée que leurs grands anciens du 14èc.e B.C•".•.•, preni.er-
en date, eussent foulé cette terre d'.Qrique pour ropriuer la révolte Ko.byle, nos
jeunots de 1954 rcprenai.ent le uêne est difficile cbe.rin et le jeyeux ref'rain du
Babai.Ll.ons'en trouvai. t tout rc..jem1i.



Certes, la fŒ~eusecasquette du Père BugeaudsODblait bien Ullpou ou-
bliée et en Dc.tiè1'edé couvre chef tous les esprits étaient nai.rrtenarrt plutot tour-
nés vers le beau t~bouch du Bey ou le fes en pot de fleur du sieur Bourghiba, voi-
re surtout los petites chechias en calotte qu'affectionnaient un grand nODbrede
ces f'e.Ll.aghasau sort desquels le 14èDeB.C.l~ .• venait plus par-t.icu.Li.èrenent s'in-
téresser.

Pret.i.or-s contacts, preni.ere é tonnenerrts , La fOLlilio.rité de la 'lu:nisie
enrichit plus que celle de tout autre pays. Toute le. préhistoire, toute l'histoire
mlcienne le ûoyen age, les tenps Dodernes et les derpières réussites du progrâs
sont là, conjuguGs, citoyens et vivants.

,
Hos braves Cho.sseurs se trouvent nis brutnl0üent en présence de paysa-

ges nouveaux, d'ho.bit~nts et de genre de vie bien différents de ceu~ ~uxquels les
avaient habituées les garni.sons .L.J.pines.

La tres forte chal8ur, 10 style spécial et tarabiscoté des deDeures
arabes, la horde dég~~enillée des petits Il Yaoul.ed Il cri ours 0 t vendeurs de j 011.Y'-

no.u~, la vie ~rolrillmlte dos souks, tout ce pittorosque exotisDe ajoute encore à
leur dépaysenerrt Li:...USau.Li.eude les abat tce, il contribuera au contraire à D8.L.'1-
tenir leur noral. ot scrn la source de nul tiples pl:...Usonteries.

QLritt['.l1tBizèrte le II .aoû.t , le 14° B.C.A. concence ::::.lorsvrrxinent
son aventure Tunisienne et, sr enfonçant vers Il ouest, il s J arrête nonorrtanénent
dons la région de Ilokkr pour planter ses tentes sur une hau'teur boisée: le vi.oux
cinetière do Hédiol1ni. :r;;ncreusant trD.Ilchéeset enpl.acecents de conbat il n' est
pas rQl~ de trouver sous 10.pioche quelque antique squelette prél1istorique ou '001'-
bère , C'est une fo..çonconne une autre de se nettre un peu dans L' anbânnce,

C'est alors pOi1do..ntdix jours l'époque dos vrais contacts nvec cet
arrière pays tŒ.1Îsien ou le Bat.ai.Ll.onva vivre et s~j ourner Dieu seul. sait COIl-

bien de ncd.s , coubf.en d"annécs, L'histoire S8 lit sur le visage de la terre. Ici
au uilieu des djebels b1~~~ltS et calcinés, l~ glèbe y ost passive, nullenei1t
spontanée, elle no consent à rien produire qu'on n~ l'y contrnigne instnr'ïlel1t
S&'1Srépit. Les autochtones y vivent fort r.:isérableDŒlt. Leurs nodestes gourbis
entouras de cactus ou s'ébat un ï:'.c.igretr-oupeau, pr-ocl anerrt suf'f'i.sacnerrt la pau-
vreté générale de ce coin de 10..'funisie et font connai.tre assez quo 11eau du ciel
si habituelleDent rare, devient pourtant la principo.lo richesse. Celle, fétide et
boueuse, quo los oueds de ?'iGdiounirecèlent purcanoru.euseuerrt d2.J.'1squelques re-
coins est de sur-cr-ci.t fort riagné.s.i.enneet ln dysenterie fuit dos ravages dCl1Sles
r-angs du Bataillon. Le Chef de Corps lui nêne n'aura pas été épargna.

*
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